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trappeur
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Merci à Jean-Pierre Favreau pour la photo qu’il a 
bien voulu mettre à ma disposition, à Patrick Roux 
pour son accueil et sa présentation de la Haute 
Touche, à Didier Aine pour m’avoir consacré de 
son temps et répondu à mes questions. Je tiens à 
remercier aussi Pascal Tortiget pour sa recette de 
clafoutis et ses bons conseils… et chacun de vous 
pour vos notes et observations de huppes du Parc 
de la Brenne.
    Bout’bout
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deLa
placeplace brame

Il s’agit souvent d’une 
clairière au cœur de la forêt.

Les cerfs satellitesLes cerfs satellites
Ils tournent autour des biches et du cerf 
dominant qu’ils n’osent pas affronter. 
À la moindre absence du grand chef, ils 
essayent de s’accoupler avec les biches.

Le cerf pèlerin Le cerf pèlerin 
se déplace de forêt en forêt pour 

trouver une place de brame.

Le daguet Le daguet 
est un jeune cerf de 2 ans. Il 

doit son nom à ses bois qui 
ressemblent à des dagues, sortes 

de longues lames. Il est un peu 
fou-fou et reste à l’écart des 

grands cerfs.

Le combatLe combat
Lorsque deux cerfs n’ont pas pu se départager par 
la voix en bramant, ils entament un combat. Ils sont 
souvent de force égale. Le vainqueur gardera toutes 
les biches pour lui seul, le vaincu partira.

Ces moments exceptionnels  Ces moments exceptionnels  
attirent de nombreux attirent de nombreux 

observateurs. observateurs. 

Attention à ne pas Attention à ne pas 
déranger les animaux !déranger les animaux !

Les bichesLes biches
Elles broutent, 
regroupées. 
Afi n de déclencher les 
chaleurs* de la biche, le 
cerf la sépare de son faon 
de l’année.
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Lesboisbois ducerfcerf
Bout’ ! Les cerfs n’ont

 pas de 

cornes !!! Les vaches 
et les 

chèvres ont des corne
s qui 

ne tombent pas et qu’elles 

gardent toute leur vie
.

u mois de mars, le cerf 
perd ses bois. Tu peux 
alors, avec de la chance, les 

retrouver par terre en forêt.
Le cerf fabrique des nouveaux 
bois qui vont pousser lentement 
jusqu’en été. Ils sont entourés 
d’une peau nourricière 
appelée « velours ».
Au cœur de l’été, 
le sang cesse de 
circuler dans 
les veines 
de la peau 
nourricière. 
La peau 
meurt, se 
dessèche 
et se 
détache 
des bois 
pour 
tomber en 
lambeaux 
que le cerf 
mange : 
c’est plein de 
vitamines ! A 
la fi n de l’été, les 
nouveaux bois terminent 
leur croissance. Les armes sont 
prêtes pour le combat !

Nom : Cerf élaphe.
Nom scientifi que : Cervus elaphus
Autres noms :  Cerf rouge, biche 
pour la femelle, faon pour le jeune de 
moins d’un an, daguet pour le jeune 
mâle de 2 ans.
Surnom : le roi de la forêt.
Hauteur au garrot* : en moyenne, 
1,10 m pour les femelles et 1,30 m 
pour les mâles.
Poids : de 90 à 120 kg (femelle) et 
entre 150 et 180 kg (mâle).
Nombre de faons : un, rarement 
deux.
Longévité* : entre 18 et 20 ans. À 
cet âge, on dit que le cerf « ravale » : 
les nouveaux bois sont de plus en plus 
biscornus, petits et cassants. Il peine 
à se déplacer : ses onglons sont très 
longs et l’empêchent de marcher.
Pelage : brun-roux à la belle saison. 
L’hiver, le pelage est plus terne, les 
poils sont plus serrés et plus longs 
pour mieux résister au froid.
Signes particuliers : Il perd ses 
bois (va voir page 8). Si tu vois un cerf 
avec le bois gauche normal et le bois 
droit mal formé, petit ou tordu, c’est 
qu’il a peut-être eu un choc violent 
(collision avec une voiture…) du 
côté… gauche !  C’est le bois opposé 
au choc qui sera mal formé.

Régime alimentaire : Le cerf 
mange surtout de l’herbe, de jeunes 
pousses tendres (arbres, arbustes, 
ronces…) et même de l’écorce.
Biotope* : En général, il habite 
des forêts assez grandes bordées 
de prairies. Par contre, la Brenne 
serait une des 2 zones de France 
où les cerfs vivent hors des forêts. 
Comme il est peu dérangé en Brenne, 
le cerf a repris ses habitudes : il vit 
dans les prairies et au bord d’étang. 
Autrement, lorsqu’il est dérangé, il se 
réfugie en forêt.
Indices et traces : les crottes (ou 
fumées) qui sont rassemblées, les 
empreintes, des poils accrochés aux 
barbelés, des frottis (marques des bois 
sur les troncs des arbres).

A
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         La          La 
Haute ToucheHaute Touche 

Rencontre : Didier Aine
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Un parc animalier spécialisé 
dans les cervidés* :

Désireuse d’en savoir plus sur les 
cerfs, ma tante Nelly, toujours 
de bon conseil, me fi t rencontrer 
Patrick ROUX, éthologue* à la 
Haute-Touche. Il m’expliqua de 
nombreuses choses sur le rôle 
de ce parc animalier qui dépend 
du Muséum National d’Histoire 
Naturelle. Depuis 1998, le site 
a été réorganisé afi n de mieux 
présenter les animaux. 
Le directeur étant passionné par 
les cerfs, le parc s’est tourné vers 
les cervidés du monde entier. Il 
accueille des animaux très rares, 
presque disparus dans la nature, 
comme le Daim de Mésopotamie 
qui vit entre l’Iran et l’Irak. À 
cause des nombreuses guerres, 
il en reste moins de 
100 en liberté. Les 
cerfs d’Eld habitent 
en Asie du sud-est.  Ils 
disparaissent car il y 
a de plus en plus de 
personnes qui vivent 
là-bas, coupent les forêts et 
chassent pour vivre. C’est 
le même cas pour le Cerf de 
Duvaucel.

Le rôle de la Haute-Touche, 
c’est de conserver ces espèces 
en voie de disparition, faciliter 
la reproduction, pour un jour 
pouvoir relâcher des animaux 
dans leur pays d’origine. Pour 
l’instant, ce n’est pas possible 
car soit c’est encore la guerre, 
soit il n’y a pas de place pour 
pouvoir les relâcher : les 
marais et les forêts où ils vivent 
disparaissent. Alors, comme 
il y a quand même des jeunes 
chaque année, les différents 
parcs animaliers font des 
échanges. Cela permet d’éviter la 
dégénération. La Haute-Touche 
travaille aussi directement 
dans les pays concernés afi n 

de pouvoir, un jour, relâcher 
les cerfs. Elle rencontre les 
populations locales, les 
aide (construction d’écoles, 
d’hôpitaux…), leur explique 
l’intérêt de protéger ces 

animaux. Quel travail !

Je t’invite avec Patrick 
Roux à découvrir les cerfs 

de la réserve et à écouter le 
brame le samedi 30 septembre. 
Prévois des vêtements chauds et 
renvoie-moi le bulletin joint.

Je t’invite avec Patrick 
Roux à découvrir les cerfs 

de la réserve et à écouter le 
brame le samedi 30 septembre.b
Prévois des vêtements chauds et P

p
renvoie-moi le bulletin joint.r

Se
nsa

tionnel !

Se
nsa

tionnel !

Toujours en recherche d’informations 
sur le cerf, je survole la forêt de 
Lancosme lorsque, au-dessus d’une 
clairière, je reconnais Dider Aine et me 
pose sur son épaule :
Bonjour, monsieur le garde-
chasse, je te vois souvent dans 
la forêt de Lancosme, mais quel 
est donc ton travail au juste ? 
Bonjour Bout’Bout. J’organise et 
je surveille les différents loisirs 
qui se pratiquent dans la forêt.

Comment ça, ? On peut faire du 
sport ?
Je parle plutôt de promenade, 
de pêche dans les étangs et 
de chasse, bien sûr. C’est 
pourquoi j’entretiens les allées, 
les clairières, les endroits où se 
pratiquent ces différents loisirs.

Au fait, Didier, tu les connais 
bien ces grands mammifères qui 
hantent la forêt ?
Je pense, Bout’Bout, que tu veux 
parler des cerfs ?

Oui et même qu’en 
ce moment il y a de 
nombreux mâles qui se 
battent pour les femelles 
et poussent des cris 
monstrueux. À chaque fois 
j’en ai les plumes qui se 
dressent !
Tu sais, il ne faut pas 
en avoir peur ! Même 
si les 4 500 hectares* 

de la forêt accueillent en effet 
beaucoup de cervidés, les 
chemins balisés sont très bien 
pour écouter les cerfs. Je me 
souviens, un jour, alors que je me 
trouvais à l’affût, allongé au bord 
d’une allée de la forêt, un cerf 
borgne, qui avait certainement 
perdu son œil lors d’un combat, 
est passé à quelques mètres 
de moi sans me voir. Souvenir 
inoubliable !

Ton travail te permet d’observer 
régulièrement cerfs, biches et 
faons. C’est pas mal comme 
métier garde-chasse. 
Oui Bout’Bout, j’observe, je 
surveille et je participe aussi à la 
gestion de la population du cerf : 
je les compte, j’organise des 
chasses pour qu’il n’y en ait 

pas trop…

Ça a l’air 
passionnant ! Mais je 
commence à avoir 
une petite faim. Je me 

mettrais bien quelques 
chenilles dodues dans le 
bec. Merci pour tout et à 
bientôt à Lancosme.Groupe d’Elds

Daim de Mésopotamie

Groupe de Duvaucels


